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Les indécis vont arbitrer  
 
Avec un oui à 52,5 %, en chute de 5,5 points par rapport à fin avril, l’étau se resserre 
entre le oui et le non, et les espoirs se déserrent. Exceptée Margie Sudre, 
profondément abattue à deux jours du scrutin, la confiance semble de mise. Un 
optimisme de façade ? Certainement. Il paraît impossible que le doute n’ait pas empli 
l’un ou l’autre des camps. Quoiqu’il en soit, passées les divergences, de l’UMP au 
PCR en passant par le PS, tous en conviennent : la parole est désormais aux indécis. 
[27 mai 2005]  
- Margie Sudre (UMP) : “Je suis assez désespérée” Je me sens totalement 
impuissante. Ça confirme la spirale dans laquelle on se trouve. On est au-delà de tout 
ce qui peut être raisonné, réfléchi. On est dans l’irrationnel le plus complet. Les gens 
ont complètement oublié la question. Hier, j’étais à Marseille. Il y a de nombreux 
travaux dans la ville et les gens ne pensaient qu’à voter non pour montrer au maire 
leur mécontentement. Qu’est-ce que vous voulez répondre à ce type d’argument ? À 
la Réunion, toutes les peurs ont été remuées par Paul Vergès et le PCR. La gauche n’a 
pas su se faire entendre. Espérons qu’il viendra défendre plus souvent les Rup au 
Parlement. Mais je suis assez désespérée. Chacun pour soi et Dieu pour tous ! 
 


